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Le journal des adh®rents de V.M.R. 

Apr¯s six ann®es pass®es ¨ la pr®sidence de VMR, tu 
m®ritais bien de passer la main. Tu  r®clamais d'ailleurs 
¨ cor et ¨ cri un successeur depuis plusieurs ann®es. 
Tu as m°me cumul® pendant un an les fonctions de 
pr®sident et de tr®sorier. Alors vrai, a ne pouvait plus 
durer... Tu ®tais pr°t ¨ manger ton chapeau (mais le-
quel ?). 
Et ¨ la derni¯re AG, ¹ surprise ! Comme sortis d'un de 
tes nombreux chapeaux, Annick Viollet et Jean-Franois 
Pasquiou se sont pr®sent®s -  il en fallait bien deux ! - 
pour te succ®der. 
Tu vas pouvoir d®sormais randonner sereinement, sans 
soucié  

Mais jamais sans un chapeau !    
Claudette                                          

Chapeau Pr®sident ! 
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Nous ®tions 154 adh®rents au 30 septembre 
2015, 57 hommes et 97 femmes. Sur la p®riode 
2014/2015, d'une AG ¨ l'autre, nous avons par-
couru 2063 kms ¨ pied et 3354 kms ¨ v®lo. 
Quelle activit® ! Sans compter les jeux deux fois 
par mois et les f°tes.  Il y en a eu une le 1er 
mars 2015 et quand vous lirez ce Rando Stylo, 
celle du 7 novembre aura d®j¨ eu lieu. 
Tout va pour le mieux alors, pensez vous ? 
Oui, mais derri¯re, il y a du boulot, de la tech-
nique : un conseil d'administration de 12 
membres qui s'est r®uni neuf fois dans l'ann®e, 
des organisateurs de randonn®es  -VMR en 
compte une trentaine mais les nouvelles recrues 
sont les bienvenues-, des baliseurs. Tout ce pe-
tit monde est volontaire et se d®carcasse 
pour  nous concocter de belles  randos,, faire 
vivre l'association, recueillir les adh®sions, assu-

rer la transmission ¨ la FFRP (F®d®ration Fran-
aise de Randonn®e P®destre) , assurer la liai-
son avec le Coderando 95, tenir les comptes, 
maintenir des relations avec les villes de St. Leu, 
de St Prix, le d®partement, mettre les infos sur le 
site de VMR , pr®parer les f°tes, r®diger un jour-
nal, et j'en passeé 
 
Tiens, ¨ propos de journal, nous sommes tou-
jours heureux de  la participation du plus grand 
nombre pour le compte rendu d'une rando ou un 
coup de cîur..ou un coup de gueule, etc. Mais 
nous ne sommes que quatre pour que Rando 
Stylo prenne forme, alors si a vous tente, rejoi-
gnez nous  ! 

 
Claudette  

L'Assembl®e G®n®rale du 11 octobre : VMR au top ! 

Les ®chos du CA 

Le conseil dôadministration du 14 oc-
tobre 2015 qui suivi lôAssembl®e g®-
n®rale fut lôoccasion dô®lire le bureau 
et de remercier lôancien Pr®sident 
pour ses six ann®es dôexercice dans 
la fonction. 
Les membres du bureau ®lus par le 
CA sont : 
 Annick Viollet (Pr®sidente) 
 Jean-Franois Pasquiou (Vice-
pr®sident) 
 Nicole Lagrange (Secr®taire) 
 Christian Bechet (Tr®sorier) 
 Yves Namura (Tr®sorier-adjoint) 
Le CA se voit renforc® par deux nou-
veaux membres :  
Yves Namura et Bernard Guingant.  
Les autres membres du CA poursui-
vant leur mandat sont :  
 Bernard Angot 
 Christa Clairsin 
 Patrick Guillo 
 Annie Hagopian 
 Jean-Pierre Lavall®e 
 Huguette Lemoine 
La r®union sôest achev®e dans la joie 
et la bonne humeur autour dôune 
coupe de champagne offerte par 
Christian Bechet, tandis que les 
membres du CA sô®taient cotis®s 
pour lui remettre un cadeau tr¯s tr¯s 
gourmand. 

Jean-Franois 

Lôancien Pr®sident prodiguant ses 
conseils ¨ la  nouvelle Pr®sidente 
attentive. 

Initi® ¨ lôart des grenadi¯res 
lors dôune rando dans les 
Monts du Forez,  Christian 
serait-il en train de broder 
des galons au fil dôor pour 
la Pr®sidente ? 
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Grande rando dans lõEst®rel - octobre 2015  

 

R®cit dõune ®pop®e ®prouvante en Provence 

C'est ainsi que nous pourrions qualifier notre s®jour 
autour de Saint-Rapha±l, qui faillit se terminer en 
d®luge apocalyptique. 
Tout commena dans la bonne humeur ! 
Vingt-trois lurons et luronnes avaient ®t® s®lection-
n®s s®v¯rement pour cette randonn®e. 
Au d®but nous ne savions pas qui ®tait ESTE-
RELLE ! Cr®ature qui vivait parmi les Maures en 
pays C¹te-d'Azur. 

Un jour d'il y a longtemps (voir Bernard), elle partit 
d®panner Saint Honorat qui vivait seul dans son 
HLM. 

Il faut vous dire qu'il voulait se faire une Trop®zienne 
(sp®cialit® locale) et que, faute de lait, c'®tait ¨ l'eau ! 
Un petit sms ¨ sa copine ESTERELLE et la voil¨ 
partie sur les chemins pierreux du coin avec son pe-
tit pot au lait. 

Le paysage ®tait enchanteur, en chemin elle batifola 
et rencontra non pas le loup mais Momo (un copain 
de Saint Honorat). 

ñVeux-tu go¾ter ¨ ma boule de glace ?ò lui demanda 
Momo avec un petit air canaille (voir Bernard pour 
les d®tails). 

Ainsi disparut ESTERELLE ! 
Claire, Bernard et Luc d®cid¯rent de lancer une 
alerte rouge pour retrouver ESTERELLE. Plu-
sieurs exp®ditions furent lanc®es, sans succ¯s. 

La derni¯re datant de 2011 fut un v®ritable d®sastre 
(voir les anciens) aussi une nouvelle tentative fut 
d®cid®e. Tout fut mis en îuvre : les moyens, le ma-
t®riel, et surtout les hommes ! Le matin du premier 
jour un serment d'all®geance ¨ Claire, Bernard et 
Luc fut prononc®. Donc nous marchions en fantas-
sins, les uns derri¯re les autres, le long des quais de 
Fr®jus, Saint-Rapha±l et autres quartiers pauvres de 
la c¹te. 
A midi une halte au bord de la M®diterran®e nous 
permit de nous restaurer. Marie-Claude toujours 
aventuri¯re, avec quelques compagnons plongea un 
doigt de pied dans l'eau et fi¯re revint pour nous dire 

cr©nement çM°me pas froide !è 

Les m©les de la tribu, le nez dans leurs salades et 
les yeux sur les m®duses allong®es se rinaient les 
mirettes. 
Les jours suivants toujours en rang d'oignons, nous 
parcourions les sentiers scabreux et pierreux, sous 

un soleil de plomb. Certains d'ailleurs commenaient 
¨ murmurer, çElle nous gonfle ESTERELLE.è 
C'est ¨ ce moment que Luc se montra un me-
neur  sortant sa carte, nous montrant l'endroit ou 
nous ®tions et la direction ¨ prendre. 
Personne ne comprenait, mais toutes les 
joyeuses randonneuses disaient ñAllons Luc ! 
Nous te suivons". 
Faut dire qu'il avait fi¯re allure notre Luc avec sa 
canne en bois qu'il maniait comme un b©ton pasto-
ral. 
Craignant de nous perdre sur ces chemins infest®s 
de VMRistes qui mettaient notre vie en danger nous 
pr´mes la direction des voies sur berge, le long de la 
c¹te. 
L¨ ce fut le ravissement ! Nous sautions de ro-
chers roses en rochers roses comme des cabris, 
Le grand  jeu consistait ¨ ®viter les vagues fra-
cassantes qui risquaient de nous projeter dans 
une mer d®cha´n®e. 
Il y eut bien des petits malins, se croyant plus lestes 
que leurs compagnons, qui tent¯rent d'en r®chap-


